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Les courses du Marché-Concours, 
avec ses chars romains, ses chars à 
pont comme les compétitions cam-
pagnardes à cru, constituent incon-
testablement un des points d’orgue 
de la manifestation. Sur le devant de 
la scène d’un spectacle toujours pre-
nant, il y a bien sûr les acteurs : les 
meneurs, les cavaliers et bien sûr 
les chevaux qui offrent ces moments 
d’émotion. Ce que les visiteurs voient 
nettement moins, c’est tout le travail 
qui est fait en amont pour assurer ces 
prestations dans les meilleures condi-
tions. Avec un leitmotiv qui est mar-
telé chaque année : du spectacle oui, 
mais la sécurité d’abord.

En ce dernier mardi 1er août, une 
vingtaine de solides gaillards – mais 
aussi quelques énergiques jeunes 
femmes – s’activent sur la piste 
du Marché-Concours. Il s’agit des 
membres du comité des courses qui 
mettent en place la barrière de sécu-
rité extérieure de l’anneau de courses. 
Une des tâches les plus visibles de 
cette équipe qui régit la bonne marche 
des compétitions durant la fête.

Les courses à quatre prisées

Les mois précédant l’événement, 
on s’active du côté administratif. 
Le président Jean-Marc Choffat, la 
secrétaire Sandrine Greindenweis et 
l’organisateur des courses officielles 
et speaker Denis Roux sont particuliè-
rement sur la brèche. Chaque année, 
le règlement des courses est revu et, 
si nécessaire, mis à jour. Toute modi-
fication doit être soumise et approu-
vée par le comité général du Marché-
Concours.

Le lancement des inscriptions et la 
réception de celles-ci représentent un 
travail important. Chaque concurrent 
doit être couvert par une assurance RC 
et le cheval engagé est lui porteur d’un 
certificat d’origine. Les participants 

Au Marché-Concours,
la sécurité prime 

reçoivent un règlement, avec des direc-
tives et autre consignes qui insistent 
sur le fair-play et la sécurité.

Au vu des participants inscrits, on 
détermine le nombre de courses. Une 
situation qui est stable ces dernières 
années, même s’il y a un engouement 
bienvenu du côté des chars à pont 
à quatre chevaux, un des must de la 
fête. Cette année, au vu des inscrip-
tions, le public pourra d’ailleurs assis-
ter à deux de ces courses le samedi et 
une le dimanche.

Un œil ici, un autre là

Ces prochains jours, Jean-Marc 
Choffat et ses collègues suivront 
avec attention les entraînements des 
chars romains, ce prochain mercredi 
à 19 h 30. Tous les attelages à quatre 
chevaux sont tenus d’assister à cette 
séance de prise de contact, ainsi 
que les nouveaux atteleurs de chars 
romains à deux chevaux. « On regarde 
comment cela se passe, on discute 
avec les équipages si cela est néces-
saire. Dans ces courses comme pour 
les autres d’ailleurs, il n’y a pas de 

place pour de la fantaisie. Il faut res-
pecter sa ligne, les autres concurrents. 
Il faut assumer et assurer » explique 
Jean-Marc Choffat.

De l’animation au paddock

Durant toute la durée des courses, 
le président Choffat se trouve au pad-
dock en compagnie de plusieurs de 
ses collègues. C’est eux qui gèrent 
les entrées sur la piste, contrôlent les 
équipements, les certificats, observent 
chevaux, cavaliers et meneurs. « Il 
arrive parfois que l’on retire un 
numéro, principalement en raison de 
la nervosité d’un cheval, voire à cause 
d’un problème d’équipement. On 
ne fait pas des heureux lorsque l’on 
prend cette décision mais, je le répète, 
le spectacle est une chose et la sécu-
rité en est une autre. Et l’un doit aller 
avec l’autre » conclut le responsable.

Dans une semaine, lui et son 
comité redoubleront de vigilance afin 
que le Marché-Concours soit une 
réussite, c’est-à-dire que tout se passe 
bien lors des courses.

Philippe Aubry

Depuis quelques années, tous les participants aux courses du Marché-Concours 
doivent porter une bombe ou un casque. Une mesure de sécurité qui va de soi 
aujourd’hui mais qui ne faisait pas l’unanimité lors de son introduction. photo archives
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La Semaine du cheval prend son envol aujourd’hui
Véritable mise en bouche du Mar-

ché-Concours, la Semaine du cheval 
débute ce matin même à Saint-Brais, 
avec le premier concours de poulains, 
un moment toujours très attendu des 
éleveurs. Cette année, les chevaux 
auront toutefois une forte concurrence 
avec l’élection de Miss Semaine du 
cheval, qui sera intronisé par la suite 
Miss Marché-Concours, un événement 
évoqué dans nos précédentes éditions.

Au chapitre des innovations, on 
notera encore que les étalons se ver-
ront aussi consacrer une soirée, celle 
du mardi. Ces derniers avaient aupa-
ravant droit à une présentation en 
début d’après-midi.

Parmi les autres attractions, il y 
aura la prestation du Lucernois Walti 
Sigrist, un musicien qui a la particu-
larité de jouer avec un cor des Alpes 
de… 14 mètres (Superhorn), le plus 
long instrument du genre au monde ! 
A relever également, le show Léki-

pékine, qui permettra de mettre en 
avant la polyvalence du cheval FM.

Nous donnons ci-après, le pro-
gramme de cette Semaine du cheval, 
placée sous la responsabilité d’un 
comité emmené par Edgar Sauser.

Dans le détail

Concours de poulains. Samedi 5 
août : 9 h, Saint-Brais ; 14 h, Le Pré-
Petitjean (Montfaucon). Lundi 7 août 
à Saignelégier : 8 h 30, Saignelégier ; 
13 h 30, Le Bémont ; 19 h 15, entraî-
nement des étalons. Mardi 8 août à 
Saignelégier : 8 h 30, Les Pommerats, 
Muriaux, Les Emibois ; 13 h 30, cham-
pionnat de poulains ; 20 h, présen-
tation des étalons du Syndicat FM, 
grillades.

Mercredi 9 août à Saignelégier : 
18 h, présentation des miss à cheval ; 
19 h 15, démonstration des trotteurs 
retraités ; 19 h 30, entraînement des 
chars romains ; 20 h 30, élection de 

Les concours de poulains, ce matin à Saint-Brais et cet après-midi au Pré-Petitjean (photo), 
donneront le coup d’envoi de la Semaine du cheval 2017. photo archives

Miss Semaine du cheval ; musique 
avec Vincent Vallat, grillades.

Jeudi 10 août à Saignelégier : 17 h, 
knock-out, attelé et monté ; 17 h 45, 
animation BKW avec Superhorn ; 
19 h 15, avant-première du quadrille ; 
19 h 30, show de Lékipékine : la poly-

valence du FM ; 20 h, musique avec Le 
Bourgeon, grillades.

Vendredi 11 août à Saignelégier : 
16 h 30, entraînement des chevaux à 
vendre ; 17 h 30, courses nocturnes ; 
20 h, intronisation de Miss Marché-
Concours. (pha)

Le Marché-Concours est une mani-
festation essentielle pour la sauve-
garde et la promotion de la race des 
Franches-Montagnes. L’objectif des 
organisateurs est de réunir environ 
400 chevaux pour l’exposition et 
les concours du samedi matin. Cette 
année, il est presque atteint mais la 
diminution des effectifs est d’une cin-
quantaine de chevaux par rapport à 
l’année dernière. Faut-il s’en inquiéter ?

La vitrine qu’offre le Marché-
Concours pour la race des Franches-
Montagnes est le ref let très fidèle 
de ce qui se passe dans l’élevage en 
Suisse. Pour maintenir une offre de 
qualité et diversifiée d’étalons, les 
dirigeants et les diverses commissions 
de la fédération suisse ont maintenu 
un nombre stable d’approbations de 
mâles ces dernières années, alors que 
le cheptel des juments poulinières a 
connu une régression constante.

Cet état de fait rejaillit sur les 
inscriptions au prochain Marché-
Concours, avec un nombre record 
d’étalons (32, soit six de plus qu’en 
2016), mais une diminution des 
juments suitées de 25 unités et évi-
demment d’autant de poulains. Ceci 
est également dû aux exigences élevées 
demandées pour participer au Mar-
ché-Concours. Les juments adultes 
doivent être âgées de 4 à 10 ans, être 
en classe B et le seuil pour entrer dans 

Plus d’étalons, moins de juments

cette catégorie a passé récemment de 
18 à 21 points lors des tests en terrain. 
Une baisse d’effectifs est également 
constatée chez les pouliches de 30 
mois, mais 2016 était particulièrement 
bien fournie dans cette division.

Toujours de la qualité

Ces exigences encore plus draco-
niennes tendent, si c’est possible, à 
augmenter encore la qualité moyenne 
des présentations. Le show des éta-
lons, samedi en début d’après-midi, 
attire toujours la grande foule et ils 
seront 22 cette année à convoiter le 
titre de champion dans la catégorie 
des étalons confirmés. Les dix autres 

Au Marché-Concours, pour ce qui est de l’affluence des spectateurs, le championnat de 
poulains sur herbe n’a rien à envier au grand show des étalons ! photo archives

ont 3 ou 4 ans et ne demandent qu’à 
se faire une place au soleil.

Parallèlement, il ne faut surtout 
pas sous-estimer les autres catégories. 
Celle des poulains de l’année est parti-
culièrement bien revêtue. Inscrits selon 
l’âge de leur mère, ils seront plus de 
cent à défiler sur la place dès 8 heures 
samedi. Venant des quatre coins du 
Jura historique et du Canton du Tes-
sin, ils descendent d’une quarantaine 
de pères différents (pas moins !).

Dix des onze familles encore 
actives dans la race sont présentes. 
C’est une aubaine pour le grand public 
mais aussi pour les éleveurs et les ama-
teurs qui peuvent se livrer à des com-
paraisons instructives. Les premiers 

de chaque catégorie se retrouvent peu 
avant midi et, sur l’herbe cette fois, 
pour un championnat qui consacrera 
les deux meilleurs de la volée 2017.

Jeunes juments prometteuses

La classe des pouliches de 3 ans 
vaudra également une attention par-
ticulière. En effet, presque toutes les 
meilleures vues sur les places des tests 
en terrain ce printemps à Glovelier, 
Damvant, Chevenez, Delémont, Sai-
gnelégier, Bellelay et même à Zaug-
genried seront présentes.

Ce qui sera proposé est exception-
nel et peut sans autre être comparé 
à la sélection nationale des jeunes 
juments d’élite, ces dernières devant 
toutefois se montrer excellentes à 
l’attelage et à l’équitation, alors qu’au 
Marché-Concours, seul l’extérieur 
(modèle-conformation-allures) est 
pris en compte. C’est en portant une 
attention soutenue à ces futures pou-
linières que l’on pourra espérer frei-
ner la chute des effectifs tout en main-
tenant une qualité impeccable.

Même si ces concours du samedi 
matin n’ont pas de reconnaissance 
officielle dans la race, un bon classe-
ment et a fortiori une première place 
au Marché-Concours entérinent la 
valeur du cheval et asseyent la réputa-
tion de l’élevage du propriétaire.

Henri-Jo Willemin

MARCHÉ-CONCOURS


